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laissez-vous conter  

les Pyrénées Cathares, pays d’art et d’histoire

N a l z e n
Nalzenh aparten a las tèrras de Ròcafixada 
que passèron del comte de Foish al comte 
de Tolosa puèi al rei de França al sègle 
XIII. Lo vilatge èra benlèu d'aquel temps a 
l'entorn de la glèisa. Citada al sègle XVII, 
aquesta foguèt retocada plan de còps. Als 
sègles XIX e XX, lo Doctoire alimentava 
mai d'una usina (molin de farina, ressèc, 
filatura e molin de gip).

Nalzen is part of the lands of Roquefixade, 
passed from the Count of Foix to the Count 
of Toulouse, then to the King of France 
in the 13th c. The village may then have 
stood around the church. Mentioned in the 
17th c., it has had numerous modifications. 
In the 19th and 20th centuries, many 
industries were run using the waters of the 
Douctouyre (flour mill, sawmill, spinning 
mill and plaster works).

Nalzen forma parte de las tierras de 
Roquefixade que pasaron del condado 
de Foix al de Toulouse y más tarde al rey 
de Francia en el siglo XIII. La aldea podía 
ubicarse alrededor de la iglesia, pero ésta 
sólo se menciona en el siglo XVII. Sufrió 
numerosas reformas. En los siglos XIX y 
XX, el río Douctouyre abasteció a varias 
fábricas (molino de harina, serrería y 
molino de yeso).

Une enclave royale
Nalzen fait partie des terres de Roquefixade qui, pendant la période cathare, 

relèvent de Bernard Amiel de Pailhès. En 1243, celui-ci fait directement allégeance 

au comte de Toulouse, au détriment du comte de Foix. Après que le comté de 

Toulouse ait échu au roi de France, Nalzen dépend directement de ce dernier.

L’église Saint-Jean-Baptiste
Le village médiéval pouvait se situer autour de l’église, même si celle-ci n’apparaît 

dans les textes qu’en 1646 comme " chapelle Saint-Jean de Nalzen, annexe de 

Roquefixade ". Au milieu du XIXe siècle, son clocher menace de s’écrouler sur le 

presbytère qui la jouxte. De nombreux travaux suivront.

Au fil du Douctouyre
Au début du XIXe siècle, un même 

canal alimente deux moulins 

fariniers aux lieux-dits " Bergé " 

et " Mandrail " (celui-ci devient 

plus tard une scierie). Leur 

propriétaire, monsieur Vergnies-

Bouischère, déjà maître de forge 

à Vicdessos, demande en 1823 

à établir une troisième usine en 

aval au nord-est de Mandrail. Il 

s’agit d’une forge " à la catalane " 

(réduction directe du minerai de 

fer) mais le projet est finalement 

abandonné. Il existe aussi en 

direction de Lavelanet, à cette 

même époque, un moulin farinier 

à " Conte " (actuellement scierie), 

une filature et un moulin à plâtre 

au lieu-dit " Silence ". 
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